
P N U D—BURKINA FASO 

Le Club du Sahel et de l’Afri-
que de l’ouest (CSAO) et l’Orga-
nisation de Coopération et de 
Développement Economiques 
(OCDE), ont organisé un  forum  
intergénérationnel sur la gou-
vernance endogène en Afrique 
de l’Ouest du 26 au 28 juin 
2006 
dans la 
salle de 
confé-
rence 
de Oua-
ga 
2000 
au Bur-
kina. Ce forum fait suite  aux 
travaux et échanges réalisés 
dans le cadre de l’initiative de 
Conakry (tenus du 8 au 11 
mars 2005 à Conakry), qui ont 
montré l’existence d’un héri-
tage important de mécanisme, 
de valeurs, de méthodes et 
d’approches de la gouver-
nance et de prévention des 
conflits. 
Le forum intergénérationnel 
vise donc à proposer des initia-
tives pouvant contribuer à 

seurs ne se sentent pas en 
sécurité pour investir dans la 
région et créer des ressour-
ces. » 
Les participants se sont en-
gagés à jeter des bases d’un 
réseau pour une gouver-
nance ancrée dans les réali-
tés de la région et au service 
des populations, renforcer le 
partenariat avec les Groupes 
des jeunes, des femmes et 
des anciens dans la perspec-
tive de la mise en œuvre des 
objectifs de capitalisation 
des acquis endogènes et de 
valorisation des possibilités 
intergénérationnelles, impli-
quer la CEDEAO à la mise en 
œuvre des objectifs définis 
par le Forum. L’organisation 
de ce forum a été appuyée 
par le bureau du PNUD Oua-
gadougou et des perspecti-
ves de partenariat avec le 
Bureau Régional du PNUD 
pour l’Afrique sont envisa-
gées à court terme. 
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Focus : Rencontre bilan des activités à mi-parcours de 2006 du PTF.  

    Burkina Faso 

Le chiffre de la  
semaine : 

Eradication du ver 
de guinée : 

42000 cas en 

1990 à 30 cas au-
jourd'hui . Taux de 

reduction de 98% 
de 2000 à 2005. 

Le programme national plates 
formes multifonctionnelles pour la 
lutte contre la pauvreté qui a dé-
marré ses activités en 2005 est 
bien implanté dans ses zones 
d’intervention. Pour 
sa première phase 
d’une durée de cinq 
ans (2004 – 2009) 
le programme couvre 
les zones de l’Est et 
du Centre Est, celles 
du Centre Ouest, de 
la Boucle du Mou-
houn et du Nord. 
Pendant cette période, 400 plates-
formes multifonctionnelles seront 
implantées dont 160 au moins en 
réseaux d’eau ou d’électricité. Au 
niveau des zones d’intervention, le 
programme national est représen-
té par des Cellules d’Appui Conseil 
(CAC) qui est la structure opéra-
tionnelle sur le terrain. Cette der-

nière est logée dans une ONG.  
Les quatre ONG avec lesquelles le 
programme a signé des contrats 
d’exécution sont : Tin Tua pour la 
zone de l’Est et du Centre-Est, le 

groupe Adis Amus 
pour le Centre-Ouest, 
l’Ocades pour la 
Boucle du Mouhoun 
et la FNGN pour le 
Nord. Le contrat est 
renouvelé ou non en 
fonction des résul-
tats obtenus.  

Pour l’année 2006, l’ambition du 
programme est de disséminer 
soixante quinze plates formes multi-
fonctionnelles. Pour mener à bien le 
plan d’activités de 2006, l’Unité de 
Coordination du programme et les 
cellules d’appui conseil basées 
dans les régions vont se retrouver 
du 29 au 30 Juin à Ouagadougou 

dans la salle de réunion de l’UCN 
pour un bilan à mi-parcours. Cette 
rencontre doit permettre aux res-
ponsables de l’UCN et au Coordon-
nateur de chaque CAC, aux res-
ponsables de suivi-évaluation, des 
activités génératrices de revenus 
et au technicien de faire le bilan 
des activités prévues, les résultats 
obtenus, d’échanger sur les diffi-
cultés rencontrées et les solutions 
envisagées pour atteindre des 
résultats probants. La rencontre va 
permettre aux uns et aux autres de 
mettre en partage leurs expérien-
ces, de s’enrichir mutuellement 
pour mieux conduire le programme 
plates formes au profit des popula-
tions laborieuses de nos villages.  
Etienne Mouni Kaboré, Unité de 
communication à l’UCN. 

l’avènement et à la mise œuvre 
effective d’une gouvernance 
africaine nantie des capacités 
de la région et des apports  
extérieurs. Son but principal est 
de susciter la participation de 
toutes les couches socio-
économiques à la consolidation 

de la paix et de 
la démocratie. 
Le ministre de 
l’économie et du 
développement 
Seydou Bouda, 
qui a présidé la 
cérémonie a 
souligné : « qu’il 

serait illusoire d’aspirer à un 
développement durable en 
l’absence d’une bonne gouver-
nance et d’une stabilité politi-
que en Afrique de 
l’ouest. »Faisant une contribu-
tion lors de ce forum  M. Georg 
Charpentier a notamment dé-
claré : « Sans bonne gouver-
nance il est fort probable que 
les politiques et stratégies de 
développement ne produisent 
les résultats escomptés. Elle 
constitue également un préala-
ble sans lequel les investis-
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LES BONNES PRATIQUES :  Lutte contre le VIH/Sida dans le milieu 
prostitutionnel,  les associations burkinabès s’engagent. 

CE QUE NOUS FAISONS : TRIPARTITE DU PROJET PAPNA 

Astuces : Insérer une image dans une forme dessinée - Word 

gérants des sites et en étant pré-
sent de façon quotidienne sur le 
terrain, que les animateurs ont su 
se faire accepter et  intégrer le 
milieu. Les principales activités 
visent à promouvoir des comporte-
ments à moindres risques afin 
d’éviter la contamination et la 
propagation du VIH/SIDA et des 
IST. C’est dans ce sens que le 
PAMAC a formé en 2005 et 2006 
plus de cent (100) pairs éduca-
teurs et paires éducatrices issues 
du milieu prostitutionnel. Maîtri-
sant les différentes techniques 
d’animation et la promotion du 
Conseil Dépistage Volontaire, ce 
sont eux qui mènent les causeries 

débat, les projections de films et les visites à 
domiciles avec l’aide des animateurs. Dans 
ce projet, les acteurs de la lutte sont issus 
de la communauté ciblée et démontre en-
core une fois que l’implication du monde 
communautaire est incontournable dans la 
lutte contre le VIH/Sida. 
Le PAMAC appuie l’association Yerelon à 
Bobo-Dioulasso et 4 associations à Ouaga-
dougou, il s’agit de l’Association African 
Solidarité (AAS), l’Association Ne Pêche Plus 
(ANPP),  l’Association Trait d’Union des Jeu-
nes Burkinabés (ATUJB) et l’association SOS 
Jeunesse et Défis (SOS/JD). 

Laura Martelli, Chargée du projet prévention 
ciblée du PAMAC. 

La prévention du VIH/Sida et des 
IST dans le milieu prostitutionnel 
est une des priorités du Cadre 
Stratégique de Lutte contre le 
Sida adopté par le Conseil Natio-
nal de Lutte contre le Sida et les 
IST. Depuis 2005, le Programme 
d’Appui au Monde Associatif et 
Communautaire (PAMAC) accom-
pagne des associations oeuvrant 
avec et pour les travailleurs 
(euses) du sexe (TS). Les straté-
gies adoptées par ces associa-
tions sont réalisées au profit des 
TS elles-mêmes, mais également  
pour leurs clients et leurs petits 
amis réguliers. C’est en travaillant 
en étroite collaboration avec les 

«Ce qui était considéré com
m

e un luxe il y a une vingtaine d’années est aujourd’hui une nécessité» 

pour Belga et 368 653 009 FCFA 
pour Niounoungou. Partenaires aux 
coûts et réalisation : les populations 
bénéficiaires, le PNUD, le FENU, le 
Fonds Belge de Survie, le Gouverne-
ment (la Laboratoire National du 

Bâtiment et des Travaux 
Publics (LNBTP), la Di-
rection Générale des 
routes (DGR), la Direc-
tion Générale de l’Hy-
draul ique Agr icole 
(DGHA)), le projet PAP-
NA, les entreprises CO-
BRAD et SAT Internatio-
nal, le Cabinet Sahel 
Consult, le Cabinet 
CETIS et l’UNOPS.  
La réunion tripartite 
s’est tenue le 21 juin 
2006 dans les locaux 

du projet. Elle a été présidée par M. 
Abdoulaye Coulibaly , Directeur de la 
Coopération Multilatérale à la  
DG.COOP, Ministère des Finances et 
du Budget, représentant le Gouverne-
ment. Elle a connu la participation 
des représentants du Ministère de 
l’Agriculture, de l’Hydraulique et des 
Ressources Halieutiques, ministère 
de tutelle du projet, du Ministère des 
Ressources Animales, des partenai-
res provinciaux, des membres des 

Bureaux des Commissions Inter Villageoises des 
Gestion des Terroirs (CIVGT)  et du PNUD/FENU.  
Il ressort de l’avis de la tripartite que le projet a 
été bien exécuté. Beaucoup d’acquis sont à 
mettre au profit du projet, notamment, le renfor-
cement des capacités locales en matière de 
gestion du développement local : alphabétisa-
tion en langue locale, apprentissage de la maî-
trise d’ouvrage, passation des marchés publics, 
gestion budgétaire et financière, suivi-
évaluation participatif. Au titre des acquis on 
peut noter : l’hydraulique rurale  (construction/
réhabilitation de puits et forages), les activités 
génératrices de revenus (embouche ovine, étal 
de boucherie, moulins à grains, les fosses fu-
mières, etc..), les réalisations de Gestion des 
Ressources Naturelles (GRN), les équipements 
sociaux, les centres de formation pour produc-
teurs, les barrages et leurs aménagements de 
30 ha de périmètre irrigué à Belga et Niounou-
gou.. Le travail qui reste à faire est le transfert 
de tous les acquis du projet déjà capitalisés aux 
communes rurales mises en place après les 
dernières élections communales. A cet égard, 
un atelier sur le transfert de ces acquis se tien-
dra dans les jours à venir et regroupera tous les 
acteurs de la zone concernée. Comme diffi-
cultés, on notera les retards dans les aménage-
ments des avals des barrages, l’inexploitation 
de certaines infrastructures que le projet a mis 
en place (base vie de Tougouri, l’étal de bouche-
rie de Yalgo).  

Du 20 au 21 juin 2006, MM. Robert 
Da, Sylvestre B. Ouédraogo et Mmes 
Alizatta Tamboula, Lucienne Ziguizan-
ga, conduits par M. Hippolyte Tien-
drébéogo, ont effectué une mission 
au projet de Développement des 
Ressources 
Agro-
pastorales du 
Namentenga 
à Boulsa, 
Province du 
Namentenga, 
en vue de 
participer à la 
réunion tripar-
tite dudit  
projet. 

La réunion a 
été précédée 
par une visite des réalisations du 
projet. A cet effet, la mission s’est 
rendue sur le terrain pour constater 
successivement l’avancement des 
travaux d’aménagement des périmè-
tres irrigués des barrages de Belga et 
de Niounougou.  
 Le coût d’investissement total pour 
ces deux barrages routiers ainsi que 
leurs aménagements en aval s’élève 
respectivement à 426 181 481 FCFA 

suite sur l'onglet Image puis cliquez sur le bouton 
Sélectionner une image pour rechercher votre image 
sur votre disque dur. Validez enfin par OK. 
 

 

Vous avez dessiné une forme automatique comme 
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choisissez l'option Motifs et textures. Cliquez en-

Une visite des réalisations 



PNUD-KIBAI Page 3  

«Sur les nouveaux m
archés, l’inform

ation doit être équilibrée et indiquer les effets potentiellem
ent nocifs d’un   

produit» 
La mine sereine et un tempérament 
de fonceuse, Amy Tapsoba est du 
genre 
infatigable 
et très 
dévouée. 
Pour s’en 
convain-
cre, il faut 
la voir 
exécuter 
ses tâches 
au bureau, 
avec un 
profes-

sionnalisme jusqu’au bout des on-
gles. 
Nantie d’un DUT  option Secrétariat 
de Direction à l’Université de Ouaga-
dougou à l’Institut Universitaire de 
Technologie , en passant par un 
Brevet de Technicien en Secrétariat 
au Lycée Professionnel de Yopougon 
à Abidjan en Côte d’Ivoire, la Prin-
cesse Mossi de LARLE à Ouagadou-
gou est, a bientôt 47 ans, une 
femme épanouie et pleine d’expé-
riences. 
En effet, elle a commencé son par-
cours professionnel à  l’OMS ONCHO 
le 1er  novembre 1983 à l’unité anti-
vectorielle, puis à l’unité bio statisti-
que et ensuite aux ressources hu-
maines de la même agence des 
Nations Unies. Depuis le 3 septem-
bre 1989, elle travaille au PNUD 
comme Assistante de Programme à 

l’Unité Economique où elle assure les 
activités de secrétariat en grande 

partie, organise de 
grandes réunions, 
ateliers et séminaires 
et participe aux gran-
des rencontres telles 
que les  Tables Ron-
des sectorielles et 
générales à Genève. 
Etant la cheville ou-
vrière de précieux 
documents qui fait la 
fierté du PNUD Burki-
na, elle contribue 
énormément à l’élabo-
ration du Rapport 

National DHD (RNDHD). C’est d’ail-
leurs à cause de son dynamisme que 
les membres du Groupe National de 
Réflexion DHD l’ont surnommée 
« Mme DHD ». Elle collabore égale-
ment avec la Direction Générale de 
la Coopération dans l’élaboration du 
Rapport sur la Coopération au Déve-
loppement (RCD). Aidée par les collè-
gues de cette direction, elle s’est 
occupée de la collecte des données 
et leur saisie dans le DCAS. 
Récemment nommée point focal We 
Care, Amy Tapsoba partage avec ses 
collègues et leurs familles toute in-
formation portant sur le VIH SIDA sur 
les lieux de travail particulièrement. A 
ce titre, elle organise des séances de 
formation et de sensibilisation pour 
le personnel et leurs familles. Cette 
nouvelle activité, « Mme We Care », 
comme l’appellent affectueusement 
ses collègues, l’assume avec passion 

et engagement car, dit-elle,  «  ça me 
met en  contact permanent avec les 
associations travaillant dans le do-
maine du SIDA et me rapproche da-
vantage de mes collègues. J’essaie 
avec les autres membres du comité de 
travailler à réduire la stigmatisation et 
la discrimination au sein du bureau ». 
Interrogée sur ses impressions par 
rapport à son  travail au PNUD. Elle 
répond : « Bonnes impressions sur le 
travail au PNUD. J’aime travailler au 
PNUD particulièrement à l’unité écono-
mique que j’ai vu naître et où je vois 
passer beaucoup de monde de toutes 
nationalités. Travailler dans ce milieu 
multiracial me fortifie et me permet de 
forger ma personnalité. Ce qui me 
stimule le plus ce sont les grands défis 
et dossiers « corsés » et  le travail bien 
fait. Je rappelle au passage que c’est 
un travail très prenant qui ne laisse 
pas beaucoup de temps pour la fa-
mille ». 
Mère d’une fille de 13 ans, Amy s’ap-
plique, en dépit de ses multiples tâ-
ches au bureau et de son apparte-
nance à la Jeune Chambre Economi-
que et à l’AMBF, à donner à son uni-
que progéniture les qualités qui ont 
fait d’elle une femme modèle.  
Comme loisirs, elle aime la piscine, 
le cinéma, le théâtre, la lecture et 
adore concocter de petits plats le 
week-end. 

  TG 
 

Portrait : Amy Tapsoba, « Madame We Care »  

ainsi que la disponibilité bienveil-
lante du Management du bureau. 
Les moments de travail intensif au 

PNUD/
Burkina ont 
été enrichis-
sants et 
bénéfiques 
pour lui, et il 
se  félicite 
de l’esprit 
d’équipe qui 
a rayonné 
au sein de 
la dynami-
que et sym-
pathique 

Equipe Fonds Mondial du PNUD/
Burkina avec laquelle j’ai eu la 
chance de travailler étroitement. Il 
doit encore remercier tous les collè-
gues et amis de cette équipe qui 
s’est généreusement sacrifié au 
travail bien fait, et dont l'appui sou-

tenu a été un atout considérable pour 
lui.A son poste actuel au PNUD/
Fonds Mondial à Kinshasa en RDC, il 
travaille en collaboration d’une di-
zaine de personnes de diverses natio-
nalités. Compte tenu de la taille du 
pays et du contexte sécuritaire, socio-
politique et économique, les défis 
sont nombreux et les contraintes sont 
réelles. Néanmoins la motivation des 
collègues est grande, l’ambiance de 
travail est excellente,  et le fort enga-
gement des partenaires sociaux et 
financiers laisse espérer des lende-
mains meilleurs.  
Bien entendu, il reste nostalgique du 
Burkina Faso. Tant de personnes, 
anciens collègues, parents et amis,  à 
qui il est attaché, le manquent. Il 
voudrait souhaiter à toutes ces per-
sonnes une pleine réussite profes-
sionnelle et un épanouissement per-
sonnel. 
 MAH 

Depuis mars 2006, Dr Zina est en 
poste au PNUD à Kinshasa (RDC), 
où  il occupe le poste de Chef du 
Projet Paludisme et Team 
Leader du Portfolio des 
programmes SIDA, Palu-
disme et Tuberculose du 
Fonds Mondial en RDC. 
 
Avant ce poste, il a assu-
ré au PNUD/Burkina suc-
cessivement le poste 
d’expert en santé publi-
que, puis celui de Coor-
donnateur du Projet 
Fonds Mondial de Lutte 
contre le Sida, la Tuber-
culose et le Paludisme. Cette pé-
riode (Novembre 2004 à Février 
2006) a été extrêmement riche 
pour lui, à la  fois sur le plan pro-
fessionnel et humain. Il garde en 
mémoire l’amitié et la grande 
sollicitude du personnel du PNUD, 

Que sont-ils devenus? : Docteur Yacouba Zina 

Docteur Yacouba Zina 

Mme Amy Tapsoba 
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«Etre Citoyen du m

onde, c'est parier pour la survie de l'hum
anité» 

VNU-FASO-NEWS 
 

Vous êtes le Coordonnateur du PSB 
à Djibo. A ce titre, vous avez été le 
superviseur de quatre VNUs. Pouvez-
vous nous les présen-
ter ? 
Dans le cadre de l’exé-
cution du PSB  4 VNUS 
nationaux ont contri-
bué significativement 
à l’atteinte des résul-
tats du projet   dont 
les effets sont tangi-
bles dans la région du 
sahel et plus particu-
lièrement dans la 
province du SOUM.  
Leur contribution est appréciable  en 
rapport avec les domaines de com-
pétence qu’ils ont assumé au sein 
du projet.  

- VNU pour le Génie Rural  
   Toutes les infrastructures du sec-
teur hydraulique, crées ou réhabili-
tées  ont vu l’apport technique  de 
l’ingénieur  tant en amont qu’en 
aval : DAP, DAO , suivis et contrôles  
techniques , réceptions provisoire et 
définitives  

- VNU pour le renforcement des capa-
cités  
Le spécialiste VNU a été la cheville 

ouvrière de l’appro-
che participative 
mise en œuvre par 
le projet. 
L’acquis fondamen-
tal est le renforce-
ment des capacités 
des communautés 
de base à travers   
mise en place et le 
fonctionnement de 
7 CIVGT et la délé-

gation spéciale de la commune rurale 
de Diguel.  

- VNU : GENRE 
Sa touche spécifique a permis au 
projet de lever une faiblesse du projet 
qu’il traînait comme un boulet, à 
savoir la prise en compte du genre.  
En effet avant le recrutement de la 
spécialiste en genre , le projet a  
rencontré beaucoup de difficultés 
pour la prise en compte effective du 
genre.  

- VNU : Administrateur- Gestionnaire  

Sa compétence nous a permis de combler 
le retard accusé en matière de rapportage 
financier et de suivi des accounts avec 
l’utilisation d’ATLAS  
Quel a été l’apport de ces VNUs dans le 
fonctionnement du PSB ?  
Leur apport est appréciable   en fonction 
des domaines de compétence qu’ils ont 
assumés au sein du projet.  
Quelle appréciation faites vous de la pro-
motion du volontariat au Burkina Faso ? 
Au regard des expériences que j’ai person-
nellement acquises en ce qui concerne les 
contributions des VNU a l’exécution des 
projets NEX, je crois que les négociations y 
afférentes  en cours au plan national sont 
une bonne opportunité si elles aboutis-
sent . 
En effet si l’on considère les apports/ 
contributions  des VNU nationaux  en te-
nant du coût/efficacité au regard de leur 
qualification et compétence, ont peut dire 
que non seulement le système présente 
un avantage comparatif, mais surtout un 
esprit de solidarité réelle  qui est si néces-
saire par ces temps de pauvreté. 
                                              TG 

3 Questions à : M . Soungalo Traoré 

Les VNUs sur le terrain : VNU Korotimi Yaméogo : Le don de soi pour 
l’épanouissement de la femme dans le Sahel 

M. Traoré, en casquette blanche 

 Je suis Madame Yaméogo née 
Diallo Nakanabo Korotimi, Socio-
logue de formation née le 6 Juin 
1960 de natio-
nalité burkinabé 
et VNU Spécia-
liste en genre et 
développement 
depuis juin 
2003. 
Mon expérience 
de VNU je l’ai 
vécue au Projet 
d’appui au Pro-
gramme Sahel 
Burkinabé (PSB à Djibo) avec en 
charge le volet GED, domaine 
pour lequel j’ai un engagement 
sans borne ! 
Dans ce cadre j’ai eu à mener 
des activités de formation et 
sensibilisation pour les femmes 
et responsables des bureaux 
CIVGT, un voyage d’étude… pour 
une meilleure implication et 

responsabilisation des femmes 
dans les activités du Projet et 
surtout pour une meilleure repré-

sentativité au ni-
veau des différentes 
structures et donner 
un appui pour des 
AGR telles l’embou-
che ovine, l’acquisi-
tion des moulins, 
acquisition d’ambu-
lances rurales, 

trousses médicales … 
Tout au long de ces trois années 
de vie de volontariat cette expé-
rience, je l’ai vécue avec un sen-
timent indescriptible de joie, de 
plaisir, d’échanges forts avec les 
femmes et un sentiment de se 
sentir utile de servir une cause 
noble !  Le PA/ PSB ferme le 30 
juin et je quitte avec un senti-
ment d’inachevé et les femmes 

« mes femmes » comme disent certains 
ne s’en reviennent pas : « ce n’est pas 
possible que ce projet ferme ! ils ne 
peuvent pas construire ainsi et laisser…
La démarche de ce projet était spé-
ciale, nous commencions à prendre 
conscience véritablement de certaines 
choses… » A l’orée de la clôture du pro-
jet prévue pour le 30 juin j’ai entrepris 
une tournée d’évaluation et de sensibi-
lisation par rapport à la nouvelle donne 
notamment la décentralisation dans les 
différents villages constitutifs des 
CIVGT. Cette tournée avait essentielle-
ment pour objectifs de faire une évalua-
tion des activités qu’elles ont pu mener 
et d’échanger par rapport aux perspec-
tives qu’offre la décentralisation par 
rapport à la situation des femmes . Au 
niveau des échanges il a été abordé 
avec les femmes leur situation dans 
leur communauté de base, l’évolution 
de la situation  de la femme, dans le 
monde et au Burkina, l’impératif que 
constitue la prise en compte du Genre 
pour un développement durable et 
équitable.       TG 

VNU Korotimi en action 
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A G E N D A  &  A N N O N C E S  
Le 29 juin toute la matinée a eu lieu au RAN 
Hôtel,  l’atelier de présentation des activités 
de Handicap International, relatives à la 
réalisation d’un annuaire et d’une étude 
des organisations de personnes handica-
pées de Ouagadougou, Pabre et Saaba. 
Cette initiative a été financée par le Pro-
gramme VNU. L’atelier a rassemblé de nom-
breuses associations de handicapés, l’Ac-
tion Sociale, le MATD, les mairies, et d’au-
tres partenaires appuyant aussi des asso-
ciations en faveur du handicap comme Ox-
fam Québec, International Service… Ce tra-
vail sera bientôt étendu au reste du pays 
peu a peu avec d’autres bailleurs de fonds. 
Il sert de base à une meilleure connais-
sance du paysage associatif oeuvrant en 
faveur du handicap afin de pouvoir élaborer 
des actions conjointes. 
 
Drs Wamarou Traore et  Arnold Ahiatsi par-
ticipant à Durban (Afrique du Sud) au 
deuxième forum du Fond Mondial sur le 
partenariat. 
 
Aminata Cissé et Frédéric Bangré participe-
ront du 3 au 15 juillet à Dakar, à un cours 
sur la gestion des systèmes logistiques des 
produits VIH/Sida, Paludisme et Tubercu-
lose organisé par les projets  Deliver et RPM 
plus. 

Le Conseil d’Administration du PNUD 
s’est réuni le 20 juin à Genève. Le PVNU 
Burkina Faso y était particulièrement à 
l’honneur. Mme Noellie Victoire Koné de 
la DGCOOP y a témoigné du dynamisme 
du PVNU dans le pays. 
 
Le Comite Local d’Examen du Pro-
gramme National de Volontariat a tenu 
une séance le 20 juin dans les locaux du 
PNUD à Ouaga, rassemblant les diffé-
rents ministères et organisations de la 
société civile concernées. Après une pré-
sentation du projet, les uns et les autres 
ont fait part de leurs commentaires et 
amendements qui ont été intégrés dans 
le document de projet. Le projet sera 
cofinancé par le PVNU, le PNUD et le gou-
vernement pour un budget total de 
960 000 $ sur trois ans et demi. Son 
atelier de lancement devrait avoir lieu en 
octobre. 
 
Le Représentant Résident effectuera une 
mission de trois mois au Burundi à partir 
de la semaine prochaine pour assurer 
l’intérim de M. Ibrahima Fall. Auparavant 
il effectuera une mission les  6 et 7 juillet  
à New York. 
 
Notre bureau a été  désigné comme bé-
néficiaire d’un poste de Country Director 
qui vient d’être publié. Cette 
« distinction » place notre bureau en évi-
dence dans le cadre des réformes. 
 

DÉTENTE :  

Deux prêtres décident d'aller en vacances à Ha-
waii. 
 Ils sont déterminés à prendre de vraies vacan-
ces en ne portant rien qui  pourrait les identifier 
comme étant membres du clergé. Aussitôt arri-
vés, ils  achètent bermudas, shorts, chemises, 
sandales, lunettes de soleil, etc.  Et le matin 
suivant, ils sont à la plage, habillés comme des 
touristes.   
 Assis sur leur chaise de plage, ils prennent un 
drink au soleil en  appréciant leur situation de 
vacanciers lorsqu'une belle grande blonde aux  
formes désirables, en bikini topless, passe de-
vant eux et dit avec un grand  sourire:  
 "Bonjour, mon Père, bonjour mon Père" à cha-
cun d'eux...  
 Ils sont éberlués... Comment sait-elle qu'ils sont 
prêtres ?  
 Le jour suivant, ils retournent au magasin pour 

s'acheter des costumes de  plage encore plus 
modernes... Toujours assis sur leur chaise de 
plage, ils  profitent du soleil lorsque la même 
grande blonde aux rondeurs plus que  dénu-
dées, monokini - string, leur adresse son plus 
beau sourire:  
 " Bonjour mon Père..."Bonjour mon Père..." et 
continue son chemin. 
 Un des prêtres, n'en pouvant plus, l'inter-
pelle : 

 " Une minute, jeune fille !" 

 "Oui, mon Père" ? dit-elle! 
  "Nous sommes des prêtres et fiers de l'être, 
mais j'ai besoin de savoir  comment vous 
pouvez vous en rendre compte, habillés 
comme nous le sommes ?"  
 " Mais enfin mon Père ... C'est moi .... Soeur 
Catherine !!! 


